
EDITORIAL
Une soirée caritative très réussie en septembre, des soirées théâtre 
prévues en novembre et décembre, un voyage qui se prépare pour l’Inde 
début 2023 : l’activité ne manque pas aux Rameaux verts ! En cette fin 
d’année, n’oublions pas le but de notre association : l’aide à l’enfance en 
détresse… Nous comptons sur la générosité de tous, ce n’est qu’à ce prix 
que nous pourrons continuer notre belle œuvre en Inde et en Afrique.

Isabelle Turquin, Présidente

Sœur Dorathi à Paris pour nous confier ses projets
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Sœur Dorathi, Directrice du HRC, nous a réservé une lumineuse surprise cet été. Rappelée par les Missions étrangères de 
Toulouse pour une réunion des responsables de la congrégation, celle-ci a accepté de se rendre à Paris le 16 août dernier. 
Isabelle Turquin, Présidente des Rameaux Verts, a accueilli Sœur Dorathi accompagnée de sœur Mercy Rani pour une 
réunion informelle où nous avons évoqué les projets d’aide aux enfants défavorisés de la région de Pondichéry.

Une nouvelle salle polyvalente pourrait voir le jour. Le bâtiment sera construit sur un terrain plus proche du centre-ville 
que des infrastructures du Hemmerijckx Rural Centre (HRC). Ce lieu accueillera des enfants pour des activités éducatives, 
mais également des familles à l’occasion de mariages et d’autres événements communautaires. La location de la salle 
contribuera à l’autonomie financière du HRC. Le legs effectué par Madame Rabarot au profit des Rameaux Verts - qui a 
déjà permis la construction de nouvelles salles de classe en République centrafricaine - contribuera au financement du 
projet. 

La matinée de travail s’est achevée par le 
partage d’un repas traditionnel indien pour 
que nos invitées de marque ne soient pas 
trop dépaysées.

Merci Sœur Dorathi pour votre visite à Paris. 
Nous vous devons maintenant une visite 
à Rawttakuppam dans le cadre de notre 
voyage en Inde organisé du 1er au 12 février 
prochains.

Jean-Luc Lefebvre, Responsable Inde du Sud

Retour sur les nouveaux parrainages en 2022
C’est en février 2022, lors de mon premier voyage en tant que nouvelle responsable des Parrainages, que j’ai rencontré 
Sœur Thérèse à Cuddalore. Après trois ans sans visite en raison du Covid, une fête avait été organisée en l’honneur des 
Rameaux Verts qui fut l’occasion de découvrir et de faire connaissance avec les enfants, leur famille, ainsi que les lieux de 
vie.

Depuis, je suis retournée en vacances cet été à Pondichéry pour rencontrer mon filleul et sa famille. J’en ai profité pour 
rencontrer Sœur Thérèse et à ma demande, nous avons organisé des rencontres avec 3 familles dont voici un bref récit :



Ensuite nous avons rendu visite à la filleule de Sophie T. Nous avons 
fait une surprise à Sophie en l’appelant via Whatsapp afin de lui 
permettre d’échanger directement avec sa filleule Subarna (15 ans) 
et ses parents. Cela les a remplis de joie.

Cette famille vit dans une maison dont le toit est fait avec des feuilles 
de cocotier, et donc lors de la mousson, la maison est abimée par 
l’eau qui s’infiltre. Les peintures ne peuvent même plus être refaites 
car les murs sont trop abîmés. Les parents ont le projet de changer 
de maison par la suite quand les enfants auront terminé les études.

Lors de mon voyage, j’ai rencontré Cyril T., papa de trois enfants en France, qui 
a des attaches à Pondichéry. Cyril et Adeline, son épouse, ont pour projet de 
parrainer un enfant de Cuddalore.

J’ai donc sollicité Sœur Thérèse qui les a mis en relation courant septembre. 
Cyril et Adeline ont pu rencontrer la petite fille au sein de sa famille, et ainsi 
découvrir leur lieu de vie. Il s’agit d’une famille monoparentale dont le père est 
parti. Grâce à l’aide de ses parrains, Harshini (6 ans) pourra continuer d’aller 
à l’école dans de bonnes conditions. Cyril et Adeline pourront rendre visite à 
la petite fille et sa famille lors de leurs prochains passages à Pondichéry. Cette 
visite se fera avec la Sœur de St Mary’s school.

Notre voyage de février 2023 nous permettra de rencontrer de nouvelles 
familles pour mettre en place les parrainages qui nous sont demandés, de 
découvrir la région dans laquelle les enfants évoluent, de visiter le couvent et 
l’école de Cuddalore et mieux en connaître le fonctionnement.

Nous attendons avec impatience ce départ en Inde du Sud, et ne manquerons 
pas de vous relater notre visite lors du prochain bulletin. 

La première famille est celle d’une maman qui a perdu son mari à la suite d’un AVC. Sony a sa 
charge deux enfants, une fille et un petit garçon, Darshan (5 ans) qui est parrainé par Jérôme 
D. depuis le mois d’août. Nous avons rendu visite à cette famille avec Sœur Thérèse, afin de les 
rencontrer dans leur cadre de vie et en apprendre plus sur eux. C’est une petite maison en dur, 
avec une seule pièce, une cuisine, et un seul lit dans lequel toute la famille dort.

Grâce à l’aide de son parrain, Darshan va pouvoir continuer à aller dans son école privée 
hindoue. La maman a trouvé un travail de vendeuse dans une bijouterie. 

Nous avons rencontré une 3ème famille, dont la petite fille a 
maintenant un parrain et une marraine à Paris. Il s’agit d’Aurelia et 
de son fils Stanislas, 10 ans. 

Cette famille nous a accueillies très chaleureusement dans sa maison et présentées à tous ses membres. Nous avons 
appelé Aurelia et sa famille via Whatsapp afin de les connecter les uns aux autres et d’échanger. Ce fut une rencontre 
émouvante, et très joyeuse également. Ils avaient tant de choses à se dire. Aurelia a prévu de faire un voyage en Inde du 
Sud, dès que possible et de rendre visite à sa filleule Hashini (11 ans).

Merci pour votre engagement auprès des enfants. Il reste tant à faire et nous sommes toujours à la recherche de nouveaux 
parrains et marraines. Nous vous souhaitons de belles fêtes de fin d’année, et un bon départ pour 2023.

Laurence Coutaye, Responsable Parrainages



Récents voyages en Centrafrique
Le premier voyage, début juillet 2022 nous a permis d’être présents à la fin de l’année scolaire à M’baiki (sud-ouest du 
pays à 130 kms de Bangui), de voir les enfants et de rencontrer sœur Marie Thérèse la directrice de l’école de Bombolet et 
de son annexe destinée aux enfants pygmées, Zoméa. 

Aujourd’hui la sœur, jointe au téléphone, explique n’avoir pas pu répondre aux demandes d’inscription de tous les parents 
: certaines classes comptent presque 100 élèves. Elle raconte comment elle vient de louer deux maisons locales, peu 
adaptées, pour y dédoubler deux classes et qu’elle doit embaucher deux nouveaux maîtres. Elle réussit à proposer une 
bouillie à tous les enfants plusieurs jours par semaine : des bébés malnutris des environs apparaissent alors comme par 
enchantement... Le voyage se termine par deux jours à Bangui, à PK 15, où la construction de l’école avance malgré une 
interruption due à des problèmes de manque de matériaux. Le forage qui donnera l’eau aux enfants, et financé par une 
fondation amie va bientôt être creusé…

Second voyage : Aéroport de Bangui, 5 octobre 2022 : imaginez un petit bâtiment comme il n’en existe plus, la descente 
sur la piste, la chaleur moite, la vérification des visas, de la vaccination contre la fièvre jaune, nous voilà en Centrafrique 
pour une dizaine de jours, tout heureux de retrouver Sœur Monique et Sœur Anastasia qui ont passé les barrages de police 
pour nous accueillir plus vite. La ville nous paraît plus animée, le calme est revenu. Nous nous sentons chez nous, les sœurs 
nous connaissent depuis 20 ans pour certaines. A PK15, l’école accueille maintenant 650 enfants, de la Maternelle au CM1, 
il manque encore une classe de CM2 pour que le cycle d’études soit complet, le projet avance.

La saison des pluies bat son plein dans cette zone 
humide en bordure de forêt, nous en profitons pour 
voir les comptes en détail : sans l’aide des Rameaux 
Verts, le budget serait très déficitaire, malgré les petits 
frais de scolarité réglés par les parents. Nous avions 
participé de 2016 à 2019 à l’agrandissement de cette 
petite école des faubourgs de la ville en finançant la 
construction de trois classes, puis la bibliothèque, 
les sanitaires, et nous y avions réglé les problèmes 
d’écoulement des eaux. Année après année, les classes 
se sont progressivement ouvertes. Le nombre des 
élèves est passé de 110 à 510 élèves sans compter la 
centaine d’enfants pygmées : 7 salles de classes pour 
9 niveaux. C’est un succès, mais il va falloir penser 
à loger tous ces enfants dont le nombre augmente 
inexorablement. Tout le monde sur place réfléchit déjà 
à un projet de construction d’école maternelle…
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Retrouvez-nous désormais sur Facebook – Association les Rameaux 
Verts, et aidez-nous à élargir cette communauté en diffusant notre 
bulletin ou la référence du site des Rameaux Verts via vos réseaux 
pour soutenir notre action et suivre notre actualité

Et nous voilà partis pour Dékoa, la piste est en mauvais état, saison des pluies oblige. Le 
voyage est une aventure : quand on s’embourbe près d’un village, de nuit, aussitôt une 
dizaine de personnes viennent aider à pousser avec des rires et des cris. Les Sœurs de 
Dékoa ont relancé le centre d’accueil pour personnes handicapées, qui nous paraît en 
pleine activité. Nous arrivons avec quelques tricycles qui sont accueillis avec des cris de 
joie. Il y a beaucoup à faire ici : le matériel reste rudimentaire, il faudrait des attelles, de 
l’outillage de motricité pour les kinés, mais aussi une classe pour une maternelle, de quoi 
nourrir plus de bébés orphelins, de quoi faire des tournées en brousse pour soigner des 
enfants handicapés dans les villages plus lointains.

Ce qui nous a le plus marqué, dans les deux écoles, et c’est la même chose à Bombolet, 
c’est l’assiduité au travail des enfants, l’envie d’apprendre, le silence, alors qu’ils sont 
souvent 80 ou 100 par classe. Chaque sourire est la preuve que nos investissements sont 
bien rentabilisés.

Les sœurs sont infatigables, et nous aussi : nous montons des vélos indiens donnés par L’UNICEF, réparons un groupe 
électrogène, nettoyons de fond en comble le garage, admirons le travail des enfants qui nous paraissent bien assidus et 
analysons les comptes. Une belle communauté, dynamique au possible, bien consciente de l’aide des Rameaux Verts. Elles 
nous diront plusieurs fois que notre simple présence est un cadeau.

Et puis nous aurons aussi été impressionnés par l’énergie des communautés rencontrées, la volonté d’avancer de faire 
aboutir les projets. Un beau témoignage de travail quotidien, toujours recommencé, avec des résultats. Ces enfants ont 
sans aucun doute un avenir plus clair, surtout les filles, leur scolarisation peut leur éviter un mariage à 13 ans, une vie sans 
projet. Leurs sourires, leur confiance est le premier gage pour l’avenir.

L’équipe opérationnelle de Centrafrique : les deux Isabelle, Patrice, Thierry 


